
FCV-Moanda -Mounana 15
Mardi 19 Septembre 2017

PARMI les filières retenues pour la formation des 150jeunes déscolarisés, figurent en bonne place  l'électro-mécanique, l'électricité industrielle, la chaudronnerie,la  maintenance en informatique, la fraise, autant depools de formation qui sont en adéquation avec l’acti-vité industrielle locale dominée par l’exploitation dumanganèse, qui du reste, cristallise autour d’elle plu-sieurs corps de métiers. Ainsi de la Comilog, au Com-plexe métallurgique de Moanda ; auxquels s’ajoutentplusieurs sous-traitants spécialisés dans les domainesde la maintenance industrielle, de l’électricité et du bâ-timent. Avec cette nouvelle approche, ce sont les résolutionsdu forum Formation-Emploi tenu le 6 juillet 2010 à lacité de la Démocratie qui trouvent tout leur sens. Eneffet, parmi les résolutions issues de ce forum, le mi-nistre Léon Nzouba, alors ministre de l'enseignementtechnique et de la Formation professionnelle del'époque, avait clairement indiqué que ''notre vision de
l’enseignement technique et de la formation profession-
nelle repose, comme beaucoup d’experts l’ont relevé, sur
une formation ancrée dans la logique du résultat concret.
C’est-à-dire sur l’insertion professionnelle. Certes, les réa-
lités des marchés internationaux du travail, leur com-
plexité, l’évolution technologique et la mobilité
professionnelle accrue, apportent des limites au modèle
de l’adéquation formation-emploi. Ce qu’il faut c’est aider
les élèves, les apprentis et les stagiaires à choisir une qua-
lification, avec les meilleures conditions d’accès et une
offre de formation en relation étroite avec le milieu pro-fessionnel ».

Adéquation formation-emploi 
Petit angle 
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Parmi les filières retenues, figurent en bonne place
les formations liées aux activités de Comilog.
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rpartenariat  signé entrel’Union européenne etl’Etat gabonais est une op-portunité réelle de donnerune seconde chance auxjeunes de 16 à 25 ans dontla plupart est déscolarisé etsans qualification. En outre,l’accompagnement des en-treprises locales audit pro-jet est de nature à rassurerces jeunes quant à  sonaboutissement.Le recrutement s’est dé-roulé en deux étapes :d’abord, l’inscription detous les postulants pré-sents, ensuite le comité delancement dirigé par M.

Raoul Mindounou, chef dedélégation représentant leprojet AFIP 2017 a procédéà la sélection des 150jeunes qui suivront leurformation au lycée tech-nique Fulbert Bongotha.L’affichage des noms despostulants retenus s’est faitséance tenante. Suivi dulancement officiel des for-mations par le secrétairegénéral de préfecture, M.Lemboumba, représentantle préfet du départementde la Lebombi-Leyou, JoëlAndoucka, empêché.Le seul bémol reste le nom-bre de places limité, alors

que la demande est forte ducôté des jeunes. En effet,ces derniers comptaientbeaucoup sur cette oppor-tunité pour sortir de la dé-linquance et de la précarité.Aussi ont-ils souhaité quele projet soit pérenne avecune offre de formationsélargie à d’autres filièrestelles que l’éducation pré-scolaire, le tourisme, lacoiffure, vendeuse en phar-macie, l'assistance infir-mière, les cours deconduite pour l’obtentiond’un permis de conduire,etc. La ville dispose déjàdes centres de formations

Une vue des candidats à l'offre de formation et à l'insertion
professionnelle.
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Réunion préparatoire au lancement du Projet d'appui à la formation
et à l'insertion professionnelle.
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Le proviseur du Lycée Fulbert-Bongotha , Arnold
Ekouele Biyoghe pilote le projet au sein de son éta-

blissement.
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Raoul Mindounou a supervisé le
recrutement des 150

Moandais.
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privés avec lesquelsl’Union européenne etl’Etat peuvent signer desconventions pour le finan-cement des formations. Cequi donnerait plus lachance aux jeunes filles
(pas assez représentativesdans les filières indus-trielles proposées dans lecadre du projet AFIP 2017)à suivre une formation pro-fessionnelle et à se mettreà leur propre compte. 

Les participants à l'issue de la réunion préparatoire.
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Avant de procéder au re-
crutement des 150 candi-
dats devant bénéficier des
enseignements profession-
nels dans le cadre du Pro-
jet d’appui à la formation
et à l’insertion des jeunes
(AFIP), le comité de lance-
ment dudit projet s’est
d’abord accordé avec les
chefs d’entreprises sur les
mesures d’accompagne-
ment prévues, et ce, au
cours d’une réunion convo-
quée le 13 septembre der-
nier à Moanda, chef-lieu
du département de la Le-
bombi-Leyou.Ils étaient plus de 300 pos-tulants pour 150 placesdisponibles dans les fi-lières de formation sui-vantes : électromécanicien,électricien industriel, mé-canicien d’entretien d’en-gins, chaudronniersoudeur, tourneur fraiseuret maintenancier en infor-matique. C’est dire toutl’engouement suscité par leprojet auprès des jeunes.Constituant la majorité dela population de Moandaestimée à 5000 habitants,les jeunes sont les plusfrappés par le chômage ac-centué par la crise écono-mique actuelle. Le

Formation en cours de 150 jeunes déscolarisés
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